
 
 

 
Communiqué du 06 juin 2009  

 
  
 
Dans le prolongement des discussions engagées au début du printemps par notre association 
Action Enfance Cambodge avec les hautes autorités en charge de l'adoption internationale, nous 
allons solliciter un nouvel entretien conformément à l'échéancier convenu avec Messieurs Jean-
Paul Monchau, Ambassadeur à l'Adoption Internationale, et Eric Walter, Conseiller auprès de 
Madame la Ministre Rama Yade, lors de notre entretien du 25 Mars 2009, sachant qu'une nouvelle 
mission s'est rendue au Cambodge la dernière semaine de mai et que ce sujet y a été abordé 
avec les autorités cambodgiennes.  
  
En effet, et indépendamment des sept propositions d'apparentements intervenues en avril et dont 
nous avons eu connaissance, aucun nouvel élément de réponse satisfaisant n'a été porté à la 
connaissance de la vingtaine de familles dont le dossier est en souffrance depuis leur transmission 
aux Autorités Cambodgiennes suite à la décision de la France de suspendre les adoptions sur ce 
pays. 
  
Quant à la réorientation des dossiers constituant la liste d'attente sur ce pays et dont le chiffre est 
évalué à plus de mille, aucune prise en charge effective n'a eu encore de commencement 
d'exécution de la part de l'Agence Française pour l'Adoption qui s'était pourtant vue confier cette 
mission. 
  
Depuis le dernier communiqué sur le sujet mis en ligne sur le site du Ministère des Affaires 
Etrangères en date du 15 Avril 2009, toutes les tentatives répétées des personnes dont le dossier 
a été retenu par l'AFA dans le cadre d'une adoption au Cambodge pour rentrer en contact avec les 
institutionnels concernés ont échoué, un mutisme total leur ayant été opposé en retour. 
  
Ce silence de l'Administration est devenu aujourd'hui trop lourd et difficile pour toutes ces familles 
en attente et justifie pleinement une nouvelle rencontre dont nous espérons qu'elle permettra 
d'apporter à toutes et à tous des éléments de réponse nouveaux et concrets et un début d'espoir 
dans la mise en place de procédures plus claires et administrativement recadrées entre nos deux 
pays. 
  
Nous ne devons pas oublier en parallèle que la crise économique qui vient de frapper durement le 
monde occidental n'a pas épargné les pays qui tentent de se reconstruire et sur lesquels les effets 
sont encore plus prégnants. C'est le cas pour le peuple cambodgien, pour ses familles, et par voie 
de conséquence pour tous ces enfants qui vivent dans les orphelinats. 

 
    


